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1 Samuel 1, 20-22.24-28 ; Ps 83 (84) ; 1Jean 3, 1-2.21-24 ; Luc 2, 41-52 

Aujourd’hui nous célébrons la Sainte Famille de Nazareth. La Famille de Jésus Marie et Joseph. 
Pourquoi célébrer la Sainte Famille quelques jours après Noël ? C’est pour nous faire comprendre 
d’avantage le sens de Noël, la fête de Dieu fait homme. L’incarnation n’est pas une idée 
philosophico-théologique, mais une réalité qui a été vécu concrètement dans une famille. La famille 
est le lieu de l’incarnation de Jésus et aussi de notre propre incarnation. C’est à travers une famille 
qu’on entre dans ce monde et qu’on devient un homme ou une femme. La famille est le premier lieu 
d’éducation humaine, intellectuelle et spirituelle des enfants. La famille est une école et elle est une 
église. La famille est le lieu par excellence où nous pouvons aimer et être aimé. Fêter la Sainte 
Famille de Dieu, c’est célébrer la venue du Fils de Dieu au cœur de notre famille humaine. Dieu est 
venu dans notre monde par l’intermédiaire d’une famille. Nous sommes tous de la famille de Dieu 
depuis qu’il est venu prendre notre chair et nous conduire vers Dieu son Père et notre Père. La 
famille de Jésus Marie Joseph est une famille simple, mais totalement conduite par la foi. En cela 
elle est un exemple pour nos familles. La famille de Nazareth est aussi caractérisée par l’amour. En 
effet bien vivre c’est vivre en aimant. Et cela n’est possible que si nous puisons à la source de celui 
qui est l’amour, Dieu lui-même. Nos familles de la terre ont pour mission de témoigner de l’idéal de 
l’amour sans frontière. Quand un homme et une femme se marient dans l’église, c’est parce qu’ils 
reconnaissent que leur amour vient de Dieu. Ils veulent le faire grandir et le communiquer à leurs 
enfants. Ces derniers ont besoin de l’amour d’un papa et d’une maman pour s’épanouir et avancer 
dans la vie. Cultivons cet idéal de l’amour parce qu’il constitue la base et le sens de la vie en famille. 
Sans l’amour la famille explose et n’existe plus. Ce que nos familles vivent, la famille de Nazareth 
l’a aussi connu. Elle a connu des incompréhensions, des questionnements. A l’annonce de l’ange 
qu’elle serait la mère de Dieu, Marie n’a pas compris grand-chose et se demandait ce que voulait 
dire ces paroles. A la présentation de Jésus au Temple où Siméon lui a dit que son cœur sera 
transpercé par un glaive, elle n’a rien compris. Quand elle a retrouvé Jésus au temple avec les 
docteurs de la loi elle a dit à Jésus : « Mon enfant pourquoi nous as-tu fait cela ? Vois comme ton 
Père et moi, nous avons souffert (pendant trois jours) en te cherchant. » La réponse de Jésus a 
semblé déconcertante et incomprise de Marie : « Ne savez-vous pas qu’il me faut être chez mon 
Père. » Marie n’a pas bien compris les paroles de son Fils. Cependant Marie nous montre un 
chemin : accepter de ne pas tout comprendre tout de suite et prendre le temps de la méditation. 
C’est pour cela que Marie gardait toutes ces choses et les méditait dans son cœur. En matière de 
foi, de confiance, de patience et d’amour la sainte famille est pour nous un modèle. Toutes nos 
familles, qu’elles soient unies, déchirées ou recomposées sont appelées à ressembler à la sainte 
famille, en se laissant modeler par le pardon et la grâce du Seigneur. Dans la famille chaque membre 
joue son rôle pour l’harmonie et le bonheur familial.  

Jésus est passé par une famille. Il a connu l’affection d’une mère et d’un père, il a été à l’école de 
Joseph qui était menuisier, il s’est amusé avec les autres enfants du quartier, il a été sage et soumis 
à ses parents, il respectait ses parents, il était pieux et participait aux prières dans le temple avec 
ses parents, il a effectué annuellement des pèlerinages à Jérusalem avec ses parents. Saint Luc 
écrit : « Chaque année les parents de Jésus se rendaient à Jérusalem pour la fête de la Pâque. A 
12 ans il est resté au temple à poser des questions et à répondre aux questions des docteurs de la 
loi. Il a vécu des expériences humaines, il a connu des temps de joie avec sa famille et ses disciples, 
avec ses amis et les foules qui venaient l’écouter. Mais il a aussi vécu des temps difficiles 
d’incompréhension et d’hostilité, avec une souffrance grandissante au fil des années, terminée par 
la passion et la croix. Jésus est celui qui connait nos expériences humaines parce qu’il les a vécues. 
Il nous comprend parce qu’il s’est fait homme comme nous. Que nos enfants soient aussi humbles 
et dociles comme Jésus qui était soumis à ses parents et partageait leur vie de foi et d’amour. 

Marie et Joseph ont été des parents exemplaires. Ils étaient croyants, juifs pratiquants. On peut dire 
de Marie qu’elle était une femme aimable pétrie de tendresse et d’attention. Elle aimait et était 
aimée. L’épisode de la visitation de sa cousine Elisabeth révèle cette vertu de personne attentive. 
Le passage des noces de Cana ne révèle pas moins qu’elle était aimable et compatissante. L’un 
des traits marquant de Marie, c’est sa foi et sa confiance en Dieu. Elle s’est soumise à la volonté de 



Dieu quand l’ange Gabriel lui a annoncé la nouvelle. Sans trop comprendre elle a accepté parce 
qu’elle faisait confiance. Pour elle, Dieu ne peut ni décevoir ni tromper. Et pour elle le sens des 
choses se découvre dans l’avenir et non pas à l’instant présent. Ainsi dit l’évangile « elle gardait 
toutes ces choses et les méditait dans son cœur ». C’est une des grandes vertus de Marie que nous 
pouvons demander et cultiver : rester confiant en toute chose, garder patience et demander le sens 
des choses dans la prière. Car si pour nous les choses semblent impossibles, rien n’est impossible 
à Dieu. Marie est aussi celle qui a connu la souffrance de voir son Fils raillé par les docteurs de la 
loi et les chefs des nations, et surtout de se retrouver au pied de la croix. Son cœur a été transpercé 
par un glaive, et elle « mourrait » sous la croix tandis que son fils mourrait sur la croix. Être mère 
c’est aussi traverser des moments difficiles sans maudire Dieu ni se révolter, mais se remettre à 
Dieu car après la croix il y a la résurrection. Puissions-nous avoir cette foi et cette patience de Marie. 

Joseph a été un homme juste. Nous savons tous que la justice construit le foyer, le pays et le monde. 
Mais l’injustice détruit la paix et entraine la guerre. Comme Joseph soyons des hommes justes pour 
créer un climat de paix dans nos familles et dans le monde. Joseph a été un homme de foi. Il a 
abandonné ses propres projets pour embrasser ceux de Dieu. Il savait que le vrai Père de Jésus 
c’est Dieu. Il a cependant été docile à Dieu. C’est pour cela qu’il a pu veiller efficacement sur la 
famille de Nazareth, la soustrayant des dangers et de la méchanceté d’Hérode qui voulait tuer 
l’enfant. La foi et la confiance en Dieu permettent de réaliser de grandes choses qui nous dépassent, 
parce que Dieu lui-même intervient. L’Eglise a été confiée à la protection de Saint Joseph parce qu’il 
a su protéger la Sainte Famille. La piété populaire invoque aussi Joseph pour demander une sainte 
mort. Vraiment cette famille de Nazareth était sainte parce que Dieu et l’amour y occupait une 
grande place. Que Joseph soit pour nous un modèle de justice et de foi en Dieu. 

Nos Familles. 

Que nos familles prennent exemple sur la famille de Nazareth.  Comme la famille de Nazareth, nos 
familles sont normalement composées d’un père, d’une mère et d’enfants.  Si la famille de Nazareth 
a été sainte la nôtre peut l’être aussi. Nos familles sont à la fois une grâce reçue et une mission à 
accomplir. La cellule sociétale c’est la famille. La société est le reflet de nos familles et nos familles 
le reflet de ses membres. Mère Teresa disait : « Que pouvez-vous faire pour promouvoir la paix 
dans le monde. Rentrez chez vous et aimez votre famille ». En imitant la famille de Nazareth : les 
enfants Jésus, les femmes Marie et les hommes Joseph, nos familles seront belles, heureuses et 
saintes. C’est dans la famille que nous vivons les plus grandes joies. C’est là que nous nous 
épanouissons. C’est notre seule référence, notre seule attache sur terre, le lieu de confort et de 
sécurité. Il est donc important de prendre soin de la famille, d’y faire régner l’amour. Certaines 
familles sont heureuses, sereines et nombreuses. Mais d’autres sont compliquées, divisées, 
séparées, recomposées. Certaines sont croyantes et d’autres sont sans foi. Toutes les familles sont 
appelées à la sainteté sur le modèle de la famille de Nazareth. Ayons des yeux d’amour et ne jetons 
pas sur nos familles quelles qu’elles soient, un regard de condamnation ou de mépris, mais plutôt 
un regard fraternel, un regard bienveillant, un regard d’amour. Nos familles sont capables de 
changement qualitatif.  Prions pour nos familles en difficultés. 

Nous sommes aussi la nouvelle famille de Dieu grâce à Jésus Christ. Jean nous invite à réfléchir à 
cette réalité quand il écrit : « Bien-aimés, voyez quel grand amour nous a donné le Père pour que 
nous soyons appelés enfants de Dieu – et nous le sommes ». Il nous faut construire cette grande 
famille de Dieu qu’est l’église par l’amour. Cela veut dire qu’il faut mettre notre foi en Jésus Christ 
et nous aimer les uns les autres. En cette Nouvelle Année 2021 Que Dieu nous aide à construire 
des familles où règnent l’amour et la foi, source du bonheur. Amen. 

 


